
[image: ]Q
u
i
 
e
s
t
p
a
r
m
i
 
n
o
u
s
 
L
E
 
C
O
U
P
A
B
L
E
Vincent Raaitin















[image: ]Direction de la publication: Carine Girac-Marinier
Édition: Eléna Chryssos
Conception graphique et couverture: Sophie Rivoire
Mise en page: Tiphaine Desmoulière
Lecture-correction: Nathalie Coët
Crédits des illustrations:
Boutanox (pages 11, 29, 51, 61, 83, 100-101, 111, 121, 137, 151); 
Shutterstock/AdobeStock
© Éditions Larousse 2021
21, rue du Montparnasse
75283 Paris Cedex 06
ISBN: 978-2-03-60&419-0 
Toute reproduction ou représentation intégrale ou partielle, par quelque procédé que 
ce soit, du texte contenu dans le présent ouvrage, et qui est la propriété de l’Éditeur, 
est strictement interdite.















[image: ]–3-
SOMMAIRE
Vol de preuves........................................................4
Toit et moi..................................................................8
Obscure aaire..................................................12
Une famille en or!......................................18
Rendez-vous manqué.............................22
Pile à l’heure.........................................................26
L’homme de lettres....................................30
Personne au bout du l........................36
La température monte ........................39
Multirécidiviste...............................................42
Allo, à l’eau.............................................................48
Bijouterie & receleurs............................52
Mauvaise passe.................................................56
Détail mortel.......................................................61
Conits de voisinage................................62
Le petit personnel........................................66
Le pêcheur...............................................................72
Panique au marché.....................................75
J’ai tout fait............................................................80
Camera obscura...............................................84
Meurtre à domicile....................................90
L’art triste................................................................94
Vol au musée........................................................99
Au vol! ....................................................................102
Hyde Park.............................................................108
Échec et mat.....................................................112
Sacrée soirée.....................................................117
Alibizzare..............................................................121
Question de balle.......................................122
Midi, meurtre en mer........................126
Bon appétit, bien sûr!.......................132
Le notaire doit se taire.....................134
Justiciers nocturnes..............................138
Les amants ........................................................142
Galerie d’art......................................................148
Solutions.................................................................152















[image: ]–4-
ENQUÊTE N°1
VOL DE PREUVES
E
n arrivant de bonne heure au commissariat pour boucler 
quelques dossiers en retard, l’inspecteur Lestrade salue 
l’ocier en charge de l’accueil puis se dirige vers son bureau 
situé juste à gauche. Là, une bien mauvaise surprise l’attend. 
Il découvre que la fenêtre de son bureau, qui donne sur 
la rue, a été brisée pendant la nuit. Quelqu’un se serait-il 
introduit ici?
À première vue, rien n’a été touché: les étagères sont toujours 
pleines de dossiers, le dessus du bureau de Lestrade est bien 
rangé et la pièce est aussi propre qu’il l’a laissée la veille au 
soir. Mais c’est en voulant s’asseoir que l’inspecteur découvre 
le pot aux roses. Sur sa chaise trône une petite gurine en 
papier, en forme de cocotte.
La tête de Lestrade se met à tourner et des petits points 
s’agitent devant ses yeux. Cette cocotte, ce symbole, c’est 
le «cadeau» que laisse le dangereux criminel Peter-Léo, 
surnommé le tueur de Glasgow, sur le corps de ses victimes. 
Aussitôt, il ouvre le tiroir de son bureau. Ô grand 
malheur, le dossier contenant toutes les 
preuves contre ce fameux tueur, dont le 
procès s’ouvre dans quelques jours, a été volé! 
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Laraison de l’inspecteur vacille quelques instants. La situa-
tion est dramatique. Il parvient néanmoins à reprendre 
ses esprits, attrape le combiné et appelle ses deux amis 
détectives.
Quelques minutes plus tard, Holmes et Watson arrivent 
au commissariat et sont mis au courant de la situation. 
Sherlock Holmes, qui est responsable de l’arrestation 
de Peter-Léo, assure à Lestrade qu’il va tout mettre 
en œuvre pour que le criminel soit traduit en justice 
comme prévu. Il décide, avec l’aide de Watson, d’in-
terroger les trois ociers de police qui étaient de 
garde cette nuit au poste. Ils sont interrogés dans 
le hall, chacun leur tour, les deux autres étant 
consignés dans leurs bureaux respectifs pour qu’ils 
ne puissent pas communiquer.
L’agent matriculeB-24 était à l’accueil toute 
la nuit. Il explique aux deux détectives que le 
commissariat reste ouvert 24h/24, mais que de 
21h à 7h10 il faut sonner la cloche pour que 
quelqu’un vienne ouvrir la porte. L’agent précise 
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qu’il a pris son service à 20h et qu’il s’apprêtait à rentrer chez 
lui. Il arme n’avoir jamais quitté son poste, même pour fumer 
la pipe, et que personne n’a sonné cette nuit.
L’agent matriculeB-35 était aecté en deuxième partie de 
la nuit, entre 2h et 7h, à la ronde autour du commissariat. 
Il explique à Holmes qu’il met environ 15minutes à faire le 
tour du pâté de maisons. Il n’a rien remarqué d’inhabituel; 
il y a peu de monde dans la rue à cette heure-ci. Il avoue 
que, pour ne pas trop s’ennuyer, il s’occupe comme il peut 
en nettoyant le trottoir aux abords directs du commissa-
riat, dans l’espoir de trouver quelques pièces abandonnées 
par leurs propriétaires. Mais cette nuit, la «récolte» fut 
maigre: seulement deux ou trois boîtes de conserve vides, 
quelques papiers, du verre brisé et le journal datant d’il y 
a trois jours. Rien de très intéressant. 
L’agent matriculeB-72 assure ne pas avoir quitté la salle des 
archives située au sous-sol. Il était en charge du tri et du clas-
sement des aaires terminées. Ayant beaucoup de 
retard, il est resté toute la nuit pour naliser 
sa tâche; il n’a pas eu l’occasion de quitter 
son poste. Il avait même amené de quoi se 
ENQUÊTE N°1
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restaurer et s’était organisé un petit coin sieste dans le fond 
de la pièce. Vu le nombre de boîtes scellées et étiquetées qui 
sont disposées sur la table, l’agent n’a pas ménagé ses eorts 
cette nuit.
Après les interrogatoires, Lestrade fait toujours grise mine 
et est fort dépité. Aucun des agents présents sur place ne 
semble avoir vu quoi que ce soit. La conséquence directe 
est qu’il sera impossible de retrouver le dossier volé et 
le tueur ne pourra pas être jugé, faute de preuves. Il 
continuera ses tueries en toute impunité.
– Inspecteur, dit Sherlock d’un ton grave, j’ai le regret 
de vous annoncer qu’au moins l’un de vos agents est 
à la solde de Peter-Léo.
Qui Sherlock soupçonne-t-il ? 
Et pourquoi ?
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EnQuÊTe N°2
TOIT ET MOI
S
herlock Holmes et John Watson remontent d’un pas 
assuré l’allée centrale qui mène à la grande demeure 
de Lord Brigston.
– Mes chaussures sont dans un état épouvantable, lance 
Watson en désignant ses mocassins pleins de boue. 
– Il a plu une bonne partie de la nuit, vous auriez pu y 
penser et mettre des bottines, mon cher, répond Holmes 
avec un certain amusement. 
– Avec le beau soleil que nous avons depuis ce matin, je 
n’y ai même pas pensé!
Quelques instants plus tard, l’inspecteur Lestrade 
accueille les deux hommes dans l’entrée.
– Bonjour messieurs, merci d’être venus aussi vite. 
– Que s’est-il passé? demande Watson. Vous avez été 
particulièrement succinct, au téléphone.
– Eh bien, répond Lestrade, ce matin, la bonne de 
Lord Brigston ne s’est pas levée à l’heure. Selon 
son employeur, cela lui arrive de temps à autre.
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– C’est bien vrai, interrompt le lord, j’ai eu 
beau l’appeler plusieurs fois, elle ne répondait 
pas. Bien qu’elle ne soit pas très compétente, j’ai tout 
de même trouvé cela étrange. Midi arrivant, j’ai décidé 
d’aller la chercher moi-même et je l’ai trouvée étalée sur 
le sol. Certainement morte d’une crise cardiaque. 
Holmes se tourne vers Lestrade.
– Inspecteur, pourquoi nous avoir fait venir dans ce cas?
– J’ai un mauvais pressentiment sur cette aaire. J’ai 
besoin de votre œil avisé. Venez, la victime est à l’étage.
– À qui sont ces chaussures? demande Holmes en 
désignant une paire près des escaliers qui mènent à la 
chambre de la bonne. 
– À la bonne, répond Lord Brigston. On aurait dit qu’un 
éléphant sautait sur mon plafond tant elle faisait du 
raut une fois dans sa chambre. Je lui ai donc 
interdit de monter à l’étage avec ses 
chaussures.
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– Encore une question, reprend Holmes. Qu’a-t-elle fait 
avant de monter dans sa chambre hier soir?
– Je lui ai ordonné de vérier que toutes les fenêtres de 
la demeure étaient bien fermées. Cette étourdie était bien 
capable de laisser une fenêtre ouverte sans s’en aper-
cevoir! J’espère que sa remplaçante sera plus maligne.
– Je vois. Merci Lord. Nous pouvons monter à présent.
Après quelques minutes passées 
dans la chambre, Sherlock Holmes 
fait arrêter Lord Brigston 
pour meurtre. Pourquoi ?
EnQuÊTe N°2
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Illustration à venir
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C
e matin-là, une personne frappe à la porte 
du 221B. Sherlock, en pleine écriture, 
ne daigne même pas lever la tête et intime à Watson 
d’aller ouvrir.
— Bonjour inspecteur, dit John après avoir entrouvert la 
porte. Je vous en prie, entrez.
— Bonjour Watson, bonjour Holmes, dit l’inspecteur d’un ton 
contrarié. Je suis navré de vous importuner une nouvelle 
fois, mais cette affaire est assez délicate. J’ai beau 
tourner tous les indices en ma possession dans tous les 
sens, je n’y comprends rien. 
— Que se passe-t-il, inspecteur, que vous ne pouvez résoudre 
sans notre aide ? dit Holmes d’un ton moqueur.
Lestrade ne prend pas la peine de relever cette attaque 
et s’installe dans le canapé de l’appartement.
— Hier soir, vers 23 h 50, nous avons reçu un appel de 
M. Livingston qui, en revenant d’un dîner mondain, s’est 
rendu compte que son appartement avait été vandalisé et 
qu’une statuette égyptienne, représentant la déesse Hathor, 
avait été dérobée. Selon son estimation, elle vaudrait 
–12-
EnQuÊTe N°3
















[image: ]dans les… (Lestrade fouille dans ses notes) environ 
vingt-cinq mille livres. Mais c’est surtout sa valeur 
affective qui attriste le propriétaire. 
— Sans aucun doute, répond Holmes avec un petit ricanement.
— Toujours est-il que je dois retrouver cette 
statuette et que je n’ai pas la moindre piste. 
Auriez-vous un avis sur la question ?
— Je crains de ne pas avoir le temps, dit Holmes 
sans lever le nez de son document, mais Watson 
se fera un plaisir de vous aider. N’est-ce pas 
Watson ? Merci Watson, continue-t-il sans laisser 
à l’intéressé le temps de répondre. Bonne chance ! 
N’ayant pas vraiment le choix, John attrape son 
pardessus et part avec l’inspecteur Lestrade en 
direction du domicile de M. Livingston.
M. Livingston habite au troisième étage d’un bel 
immeuble au centre de Londres. C’est une sorte 
de résidence surveillée. Sur chaque palier, il 
y a une porte qui donne accès à un couloir et à 
quatre appartements. Cette porte, verrouillée, 
n’est accessible qu’aux propriétaires desdits 
appartements. 
–13-
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qu’une chose : c’est l’un des trois autres propriétaires 
qui a fait le coup.
— Oui, mais selon mon enquête préliminaire, ils ont tous 
un alibi très solide, répond Lestrade.
— Pourrions-nous les interroger de nouveau ? J’aimerais me 
faire ma propre opinion, demande Watson. Un détail leur 
est peut-être revenu !
— Essayons, nous n’avons pas grand-chose à perdre.
Lestrade frappe à la première porte, celle de l’appartement 
de Mme Antoro, qui visiblement s’était assoupie. 
— Rebonjour inspecteur, en quoi puis-je vous être utile ? 
Oh, vous avez amené votre adjoint ! Enchantée, monsieur. 
Vous avez d’autres questions à me poser ? J’aurai sans doute 
les mêmes réponses à vous donner. Je n’ai rien vu, rien 
entendu. Je vous l’ai déjà dit, j’ai passé une partie de la 
nuit à observer les étoiles depuis mon balcon et, le reste 
du temps, je dormais avec mes bouchons d’oreille. C’est 
fascinant tout ce que l’on peut apprendre en regardant le 
ciel. Ce que je préfère, c’est observer la Grande Ourse et 
–14-
EnQuÊTe N°3
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Vous regardez les étoiles, vous, inspecteur ? Et 
vous, monsieur ? J’imagine que vous n’avez pas vraiment 
le temps, mais vous devriez le prendre pour découvrir ce 
qui nous entoure ; c’est tellement vaste, tellement envoû-
tant. Dans tous les cas, si vous avez d’autres questions, 
n’hésitez pas ! 
Puis, en souriant, elle referme la porte sur les deux 
hommes, qui restent bouche bée. 
— Elle est un peu… bavarde, cette brave dame, dit Watson 
au bout de quelques secondes.
— Un peu… oui.
Puis ils se déplacent vers la deuxième porte. Lestrade 
toque, mais personne ne répond.
— Étrange, dit-il. Le jeune homme qui habite ici, M. Pugin, 

une livraison. M’aurait-il menti ?
— Ou peut-être s’est-il absenté quelques 
instants pour faire une course, 
dit Watson.
–15-
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Lestrade et Watson frappent à la dernière porte. Le 
propriétaire, M. Robin, accueille les deux hommes assez 
sèchement. Il semble qu’il n’ait pas vraiment le temps 
pour répondre à un second interrogatoire. D’autant qu’il 
ne sait rien de plus qu’avant. En jetant un œil à travers 
la porte ouverte, Watson remarque sur la cheminée une 
statuette égyptienne représentant une divinité à tête 
de chacal.
— D’où provient cette statuette ? demande-t-il d’un ton 
acerbe en pointant du doigt l’intérieur de l’appartement.
— C’est une œuvre qui appartenait à mon grand-père, répond 
l’homme indigné.
— Ne l’auriez-vous pas plutôt trouvée chez votre voisin 
de palier lors du cambriolage ?
— Pardon ? Veuillez m’excuser, mais de quel droit osez-
vous m’accuser de la sorte ?
–16-
EnQuÊTe N°3
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les escaliers de l’immeuble, puis des bruits de pas, et, 
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Sherlock Holmes en personne.
— Mon cher Watson, dit-il en continuant de rire, 
vous avez un don pour la comédie ! Inspecteur, 
ne cherchez plus, je sais qui a commis le 
cambriolage.
Qui Holmes soupçonne-t-il 
d’avoir cambriolé 
l’appartement ?
–17-
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UnE FaMiLlE En Or !UnE FaMiLlE En Or !
D
ans la cheminée de l’appartement du 221B Baker Street, 
les ammes dansent et le bois crépite. L’hiver fait rage 
dehors, les températures en dessous de zéro rendent les 
trottoirs glissants et bloquent une partie de l’agitation 
londonienne. Mais il est une activité lucrative qui ne connaît 
pas de répit: le cambriolage de banque! C’est en tout 
cas ce qu’explique l’article qui passionne Watson. 
Bien emmitoué sous un plaid à carreaux, un fait 
divers l’intrigue. 
– Écoutez cela, mon ami, dit-il à Holmes. «La 
famille Wilson au grand complet a été arrêtée après le 
braquage de la banque centrale de Reading. Cette famille 
– composée de Robert, le père, Mary, la mère, Paul, le 
ls de 19 ans, et Sarah, la petite dernière âgée de 9 ans, 
chétive, pesant à peine 33 kg– est présumée responsable 
du cambriolage de six banques depuis près d’un an. Ils sont 
appelés “la famille en or” car ils dérobent exclusivement des 
lingots d’or Good Delivery, à 99,5% de pureté et d’un poids 
de 400onces, soit 12,4kg. Étrangement, ils ont tous été 
retrouvés les mains vides, alors que la porte du core-fort, 
elle, a été retrouvée grande ouverte. 
Selon la police présente sur les lieux, il 
manquerait des lingots d’or; l’enquête 
reste donc toujours ouverte.»
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– Hum… dit Holmes en regardant Watson les yeux 
dans le vague. Intéressant… Préparez-vous, nous allons 
à Reading, mon ami!
– Quoi, maintenant? Mais il fait un froid glacial! rétorque 
Watson, qui n’a pas la moindre envie de quitter la douce chaleur 
émise par la cheminée.
– Oui, maintenant! Cela fait trop longtemps que nous n’avons 
pas résolu d’aaire. Si elles ne viennent pas à nous, nous irons 
à elles! dit Sherlock d’un ton jovial. 
Au bout de quelques heures de voiture, transi de froid, Watson 
distingue la lueur de la lanterne extérieure du commissariat 
de Reading.
Les deux hommes pénètrent dans le bâtiment. Holmes 
demande à voir l’inspecteur en charge de l’enquête, qui se fait 
une joie d’accepter l’aide de l’illustre détective. Holmes exige 
d’abord de voir la famille Wilson. Ils sont tous les quatre 
dans des cellules séparées. Sherlock pose un tabouret en face 
de la première cellule et observe en silence le père pendant 
quelques minutes. Il sort un calepin, note quelques 
informations (père: 1,80m, 98kg, 
cheveux bruns, yeux noirs) puis 
se lève, réitère l’opération face à 
la mère et, au bout d’une dizaine 
de minutes, note les informations 
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